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RESUME. L'enjeu économique autour de la réduction et de l'optimisation du développement des produits est important pour les entreprises industrielles. Malgré le savoir-faire de ces entreprises, la réutilisation de la connaissance métier dans les processus de développement est loin d'être efficiente. Cet article propose une approche de capitalisation du savoir faire autour des systèmes PLM. Ces systèmes sont spécialement dédiés à la gestion de cycle de vie du produit et constituent le socle du système d'information des entreprises qui souhaitent centrer leur système sur le développement de leurs produits. Le contexte industriel de ce travail réside dans le secteur industriel dans l'industrie des matières plastiques. Au travers de nos travaux, nous souhaitons donc intégrer et capitaliser des connaissances générés par un processus au sein d'un système PLM.

Introduction

L'entreprise évolue aujourd'hui dans un environnement ouvert et mondialisé. Pour garantir sa pérennité, elle doit conjuguer la satisfaction des clients, l'augmentation de sa productivité, mais elle doit aussi faire face à une place croissante de la technologie. Pour répondre à ces contraintes, les entreprises ont besoin d'être réactives et de réduire le cycle de développement de leurs produits. Parmi les pistes possibles, la réutilisation optimale du savoir-faire n'est encore pas suffisamment exploitée au sein des systèmes PLM.

L'objectif de cet article est d'étudier les systèmes d'information centrés autour du produit dans un contexte de capitalisation des connaissances. Plus particulièrement, nous souhaitons proposer une démarche qui permet l'intégration des connaissances lors du déploiement d'un d'un système PLM au sein d'une entreprise industrielle. Cette approche est illustrée à partir d'un cas industriel de la société Marmillon qui développe et fabrique des pièces en plastique pour les véhicules automobiles. Pour répondre à l'évolution de son environnement extérieur l'entreprise a choisi de rester compétitif en mettant l'accent sur deux domaines de progrès :

• Optimiser le développement de nouveaux produits;

• Proposer demande de devis ajusté à marquer sur une base réactive.

Dans le premier paragraphe, nous présentons le contexte de la capitalisation des connaissances. Ensuite, dans le deuxième paragraphe, nous présentons notre approche méthodologique pour l'intégration des connaissances au sein des systèmes PLM. Enfin, nous présenterons, l'application de nos travaux avec un cas industriel.

Capitalisation et réutilisation des connaissances

La connaissance constitue le patrimoine d'une entreprise et contribue au maintien du savoir faire de l'entreprise. Les représentations explicites et persistantes de ces connaissances définissent les mémoires d'entreprise [START_REF] Nagendra Prasad | Corporate memories as distributed case librairies[END_REF] [START_REF] Pomian | Mémoire d'entreprise, techniques et outils de la gestion du savoir[END_REF]. Une des difficultés dans la constitution de ces mémoires d'entreprises provient du fait qu'elles peuvent porter sur des éléments divers manipulés dans le cadre de l'activité tel que les produits, les processus de conception et de production, le retour d'expérience sur les projets, l'expertise issue de ces projets. Dans ce contexte, les méthodologies issues de l'ingénierie de la connaissance (Dieng and al, 1998) ont pour but de fournir un cadre et des méthodes afin de formaliser les connaissances de l'entreprise. Citons par exemple, les méthodes de capitalisation des connaissances REX et MEREX [START_REF] Corbel | Méthodologie et retour d'expérience : démarche MEREX de Renault[END_REF], les méthodes d'acquisition structurée MSKM [START_REF] Ermine | Mskm méthodes pour la gestion des connaissances, Rapport technique[END_REF], MASK [START_REF] Ermine | Les systèmes de connaissance[END_REF], [START_REF] Ermine | Capitaliser et partager la connaissance avec la méthode Mask[END_REF]. Ces méthodes sont génériques et ne permettent pas d'identifier une connaissance spécifique à partir d'éléments formalisés pour un système PLM Quelque soit l'approche pour identifier les connaissances, il est nécessaire de s'appuyer sur des formalismes de représentation. L'utilisation des graphes en représentation des connaissances n'est pas nouvelle [START_REF] Quillian R | Semantic memory[END_REF], [START_REF] Hendrix | Encoding knowledge in partitioned networks[END_REF] ; elle vient de l'idée de représenter graphiquement des concepts et leurs liens. Les graphes sont utilisés pour abstraire les informations pertinentes et se concentrer seulement sur la topologie d'un problème. Les Graphes Conceptuels [START_REF] Sowa | Conceptual structures : information processing[END_REF] proposent un formalisme générique pour toute forme de représentation des connaissances. Le sens d'un concept se réduit à sa position relative par rapport aux autres concepts ; il ne prend donc un sens que par rapport à un réseau sémantique modélisant les connaissances générales du système.

Dans un autre registre, les ontologies permettent de spécifier une conceptualisation d'un domaine de connaissance. Elles présentent l'avantage de proposer une description formelle qui constitue finalement un ensemble structuré de concepts permettant de donner un sens aux informations. Même si elles ne sont pas utilisées en lien avec des systèmes PLM, les ontologies ou les graphes conceptuels permettent de décrire de nombreux concepts qui sont implémenté dans les PLM [START_REF] Barcikowski | Vers une évaluation de la robustesse des connaissances au sein d'une base de connaissances[END_REF]: individus ; classes (ensembles pour types d'objets) ; attributs (caractéristiques de l'objet) ; relations (manière dont les objets sont liés); évènements (changer des relations ou des attributs). Il est donc possible de transcrire dans un format compatible avec un PLM une partie des connaissances formalisées avec ces représentations [START_REF] Pernelle | Modélisation intégrée et pérennisation des connaissances dans une approche PLM, Ingénierie de la conception et cycle de vie des produits, Traité IC2 -série Productique[END_REF].

Approche d'intégration avec un système PLM

Approche globale

Le système d'information centre sur le cycle de vie du produit occupe une place de plus en plus importante dans les entreprise puisqu'il a l'ambition de gérer l'information et les processus qui caractérisent le développement des produits industriels [START_REF] Cimdata | Cimdata glossary[END_REF]) [START_REF] Pernelle | Système d'Information Produit pour les PME/PMI : modélisation multi niveaux d'entreprises engagées dans un travail coopératif[END_REF]. De nombreuses informations et données gravitent autour des processus métiers d'une entreprise [START_REF] Debaecker | PLM La gestion collaborative du cycle de vie des produits[END_REF]). De ces informations peuvent être extraites un grand nombre de connaissances pouvant être capitalisées et réutilisées. De ce constat, nous proposons une approche qui exploitant la phase de déploiement d'un système PLM à partir d'une analyse des processus métier qui sont formalisés pendant cette étape. Au travers de nos travaux, nous souhaitons donc intégrer et capitaliser des connaissances générés par un processus au sein d'un système PLM. Notre approche se décompose en deux grandes étapes, et résumée sur la figure 1: • intégration des processus métiers • intégration des connaissances issues des processus métiers 

Cas industriel

Comme nous l'avons précisé précédemment, l'application industrielle de nos travaux se situe dans l'environnement de la plasturgie. L'activité de l'entreprise Marmillon est basée sur des réponses à des appels d'offre. Cependant, on constate que ce processus de traitement de l'offre est défaillant. Aujourd'hui, les délais de réponse au client ainsi que le taux d'acceptation des devis n'est pas conforme aux exigences stratégiques.

Pour ces raisons, nous avons choisi de concentrer notre analyse sur ce processus métier et sur les connaissances induites qu'il gérait.

L'analyse du support de devis de la société permet de classer les informations gérées au cours de la phase de traitement de l'offre en plusieurs catégories.

Ce document contient trois types d'informations :

• des paramètres de gestion;

• des tarifs fournisseurs 
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 1 Figure 1 : Approche de capitalisation des connaissances

  • des estimations Les connaissances intéressantes à capitaliser se situe dans cette troisième catégorie dite « estimations ». En effet, ces estimations faites par la personne en charge du devis nécessitent une expertise et une connaissance métier. Plus précisément, le moule réalisé par un sous traitant est fonction des caractéristiques de la pièce à produire. Dans ce cadre, la capitalisation doit avoir lieu à deux niveaux : le moule et la pièce. C'est en fonction de certaines caractéristiques du moule et de la pièce que l'on va pouvoir définir le prix d'un moule. Le diagramme des cas d'utilisation (Erreur ! Source du renvoi introuvable.3) nous permet d'identifier les acteurs/rôles et les différentes actions sur les entités techniques. Dans une seconde étape, nous avons classifié ces fonctions en attribuant un niveau d'expertise. Cette démarche permet de dissocier les activités nécessitant des compétences spécifiques. Ainsi, ces compétences (et les acteurs qui y sont associés) vont être sollicité dans le processus d'évaluation A partir de l'identification des éléments porteurs de connaissance, il faut définir des règles métiers. Ces règles vont permettre de réutiliser les connaissances en faisant des propositions à la personne en charge du devis. En partant de l'exemple ci-dessus, la règle que l'on peut identifier est la suivante : « si type de pièce = carter, si poids = 10g, si nb empreintes = 3, si type acier = trempé, alors prix d'achat est compris entre X € et Y € ».
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 2 Figure 2 : Propriétés des classes Moule et pièce
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 3 Figure 3 : Cas d'utilisation

Figure 4 :

 4 Figure 4 : Application de l'intégration des connaissances
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